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LES ARMES ET LA VILLE

Le Small Arms Survey 2007 : les armes et la ville offre des informations inédites et mises à jour sur la pro-

duction, les stocks et les transferts d’armes légères, ainsi que sur les mesures qui s’y rapportent, en s’intéres-

sant tout particulièrement au contrôle des transferts. Plus de la moitié de la population mondiale vivant 

actuellement en ville, la section thématique de cette année est consacrée au problème complexe de la 

violence urbaine, avec des études de cas sur le Burundi et le Brésil, ainsi qu’un reportage photo du photo-

graphe de guerre primé Lucian Read. Cette édition fait également le point sur les enseignements tirés du 

traçage des munitions détournées dans le Nord de l’Ouganda et à Rio de Janeiro, le rapport entre le prix 

des armes à feu et le risque de conflit, et le rôle des armes légères dans le Sud-Soudan après le conflit.

Le Small Arms Survey est produit chaque année par une équipe de chercheurs basés à Genève, en Suisse, et un réseau mondial 

de collaborateurs locaux. Les décideurs politiques, les diplomates et les organisations non gouvernementales le considèrent comme 

une source d’informations essentielle pour l’analyse des problèmes liés aux armes légères et l’élaboration de stratégies de lutte 

contre la violence.

D’après Antanas Mockus, ancien maire de Bogotá, en Colombie (1995–1997 et 2000–2004) :

« Le Small Arms Survey 2007 : les armes et la ville établit le rapport entre les personnes et les organisations dont l’inaction ou 

les actions ont un impact sur les niveaux de violence armée à l’échelon municipal, national, régional et international. Pour 

cette raison, et parce qu’il nous rappelle que nous avons les moyens d’améliorer la sécurité, ce rapport est incontournable 

pour tous ceux qui ont à cœur d’atténuer la souffrance que la violence armée infl ige aux familles et aux communautés du 

monde entier. »

Principales conclusions

Production, stocks des civils, transferts et transparence

•   Chaque année, entre 530 000 et 580 000 fusils militaires, fusils d’assaut et carabines sont produits sous licence ou en tant que copies 

sans licence, ce qui représente entre 60 et 80 % de la production annuelle totale.

•   Les pays qui acquièrent la technologie sont plus nombreux que les États qui en étaient à l’origine propriétaires. 

•   Seulement 57 % des armes produites par les acquéreurs de technologie le sont sous licence.

•   Il existe actuellement au moins 875 millions d’armes à feu en la possession des civils, des forces de l’ordre et des forces armées 

dans le monde.

•   Les civils possèdent environ 650 millions d’armes à feu dans le monde, soit à peu près 75 % du total connu. Les Américains en 

possèdent quelque 270 millions à eux seuls, avec environ 90 armes à feu pour 100 personnes (cf. graphiques).

•  Au moins 60 États ont effectué ce qui pourrait être raisonnablement assimilé à des envois irresponsables d’armes légères vers 

36 pays pendant la période 2002–2004.

•   D’après le Baromètre 2007 de la transparence du commerce des armes légères, la transparence reste insuffisante chez les grands 

exportateurs d’armes légères et de petit calibre dans de nombreux pays. Les pays plus transparents sont l’Allemagne, les États-Unis, 

la France, l’Italie, la Norvège, et le Royaume-Uni. Les moins transparents sont l’Afrique du Sud, la Bulgarie et la Corée du Nord.

Les armes et la ville

•   L’urbanisation à grande échelle non contrôlée semble liée à l’augmentation des niveaux de violence armée.

•   L’urbanisation rapide s’accompagne généralement d’une réduction des niveaux de sécurité publique, ce qui crée de sérieuses 

difficultés en matière de sécurité et de justice.

•   Dans l’hémisphère sud, la violence urbaine est souvent autant politique que criminelle, la violence criminelle étant socialement et 

géographiquement structurée et organisée.

small arms survey 2007

guns and the city

A Project of the Graduate Institute of International Studies, Geneva



•  Au Brésil, l’homicide par armes à feu est lié à l’urbanisation et à l’inégalité sociale.

•  Les hommes ont 17 fois plus de chances que les femmes d’être victimes de la violence par armes à feu dans les zones urbaines 

du Brésil, mais la différence s’atténue dans les zones rurales.

•  Le fait d’être jeune (15–29 ans), sorti de l’école et sans travail constitue un facteur de risque important pour la violence par 

armes à feu au Brésil.

•  La capitale du Burundi, Bujumbura, est à la traîne par rapport au reste du pays sur le plan de la sécurité humaine. 

•  La violence urbaine post-conflit incite de nombreux résidents de Bujumbura à conserver des armes légères de défense (armes de 

poing) pour se protéger.

Ce que les enquêtes sur le terrain révèlent

•  D’après les estimations, 100 000 armes légères et grenades sont toujours en circulation au Burundi, après dix ans de guerre civile.

•  En Irak, la forte demande d’armes liée au conflit ou à des raisons de sécurité ou de criminalité a fait monter le prix d’une 

Kalachnikov basique à crosse en bois de 80–150 USD en 2003 à 400–800 USD en 2006. 

•  Plus les prix des armes sont bas, plus le risque de guerre civile augmente, indépendamment des autres facteurs de risque de 

conflit. 

•  En Afrique, les fusils d’assaut se vendent environ 200 USD de moins que le prix moyen mondial.

•  À Karamoja, en Ouganda, il y a lieu de penser que des membres des forces de sécurité ont approvisionné les guerriers karimo-

jongs en munitions, ce qui va à l’encontre directe des initiatives de désarmement passées et actuelles.

•  À Rio de Janeiro, au Brésil, il est clair que, que ce soit par la vente, la perte ou le vol, les munitions des forces de sécurité alimen-

tent en partie la violence armée extrême.

•  La mise en œuvre de l’Accord de paix global de 2005 dans le Sud-Soudan n’a pas amélioré la sécurité pour une bonne partie de 

la population.

• Dans l’État des Lacs, dans le Sud-Soudan, 35 % des personnes interrogées dans le cadre d’un sondage des ménages ont admis 

posséder une arme à feu ou connaître quelqu’un qui en possède dans leur quartier.
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